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Vénus William et ça repart 

RELATION HOMME/FEMME DE MANIÈRE  
ASTRONOMIQUE ET LOGIQUE 

 
 

C’est le blues céleste, celui qui joue avec les cœurs.  
Celui qui de Mars rejoint Vénus et vice-versa.  
Ne tournons pas autours du pot, levons la tête.  
Ca tourne rond la haut. 
Ici germe les idées, là-bas germe l’espoir et un 
amour idéal. 
 
 Duibui, l’écureuil magique 
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«  L ’ E F F E T  »  G I N S E N G  

Citations et petites annonces 

« Le monde 

du partage 

devra 

remplacer 

le partage 

du monde » 

Claude 

Lelouch 

Tu aspires au ressource-
ment ? 
sache que les bêtes, les 
herbes, les fleurs, 
sont nos alliées toujours. 
LG 

Pas évident de pisser 
dans le Jacob Delafon 
quand on est habitué 
depuis des milliers d’années 
à arroser le tronc des frênes. 
LG 

Le prédateur rend service à la proie 
dans son épanouissement 
individuel et en tant qu’espèce. 
Les prédateurs sont des évaluateurs. 
Sans évaluation, nous allons n’importe où, 
impossible de se guider. 
Le problème de l’homme civilisé 
c’est qu’il ne sait pas gérer sa sécurité 
et son confort, c’est trop neuf. 
Trop d’oubli depuis le paradis. 
 
LG 

Les fourmis 
vivent avec les fourmis, 
les mouches 
avec les mouches, 
les hirondelles 
vivent avec les hirondelles, 
et les anges 
avec les anges, 
mon ange. 
 

LG 

Bonjour M-D 

aurevoir M-D 
   signer Ulysse 

Magique 

Ouverture sur le monde 

Rituels 

Tabou à dépasser 

VIE = Maladie Mortelle 
Sexuellement Transmise 

Pas de héros là-haut 
pas un. 
 

Regardes alentour 
ils y sont. 
 

Tu vis dans le monde des héros 
et là-haut c’est zéro. 

 
LG 

N’obéis jamais à rien 
que tu ne comprends. 
LG 

Il y a autant de mondes 
qu’il y a d’imaginaires 
pour envisager le monde. 
 

L’intolérance c’est d’ignorer cela 
et de s’imaginer que notre propre monde 
est le seul monde qui soit au monde. 
 

LG 

Est-ce que tu viens pour les rencontres …. 

… elles vont changer d’adresse ! 

S’il y a des choses que vous ne voulez pas voir l’an pro-

chain ou au contraire que vous pensez qu’on ne peut pas faire sans faîtes en part 

à Sophie, Seb, Béa ou Blandine … heureux de vous préparer le meilleur pour 

Ce serait un fan-
tasme ridicule 
de penser qu’on 
peut échapper à la 
nature, 
il en est comme de 
tenter d’échapper à 
soi. 
 

LG 

Etre libre 
signifie n’être à la merci 
de rien d’autre 
que de la nature. 
LG 

Bon les loups-loups tout ça c’est bien 
joli, mais y a quelqu’un qu’à emmener 
le temps de la cuisine … 
Merci de le remettre le plus rapidement 
à sa juste place ! 
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C’est le conte d’une grenouille goulue qui, un jour, a voulu avaler toutes les eaux de la terre. La voilà donc 
qui trône, énorme, sur un désert de friches mortes et de rivières à sec, imperturbable, indifférentes aux plaintes 
des peuples animaux qui se voient sottement dépérir, par la faute de cette folle qui n’avait eu d’autre souci que 
d’enfler sa panse verdâtre. On s’assemble à l’écart en meetings inquiets, on organise des débats. Il faut que la 
grenouille rende à la Terre ses lacs, ses sources, ses rivières, mais comment la convaincre, ou comment la 
forcer ? 
On lui envoie d’abord les plus sages des bêtes. Elles lui prêchent raison et solidarité, morale, bonté. Rien n’y 
fait. La monstrueuse les regarde, les yeux ronds comme des lunes pleines, rote un peu et n’en dit pas plus. 
Fiasco de la délégation. Nouvelle ambassade cette fois composée de guerriers. Ils tentent l’intimidation, me-
nacent, rugissent, exhibent leurs griffes, leurs crocs. Mais la grenouille est si gonflée qu’elle est aussi haute 
qu’un mont. L’attaquer ? Mission impossible. Nouveaux débats désespérés. 
Les prophètes de la fin du monde annoncent que cela est pour bientôt. C’est alors que sort de la foule une 
sorte de bouffon blanc, un ver de terre tout gluant. « Le seul moyen, dit-il, d’obliger la grenouille à rendre les 
eaux avalées, c’est de la faire rire. Elle sera bien forcée, alors, d’ouvrir sa grande bouche, et les rivières, les 
ruisseaux, les fleuves, les sources, les lacs s’évaderont d’un même flot. » On est à bout de solutions. « Essaie 
toujours », disent les autres. Mais ils n’y croient pas un instant. Comment un ver de terre inculte pourrait-il 
réussir là où ont échoué les esprits les plus éminents et les plus redoutables stratèges ? 
Le bouffon minuscules s’approche de l’énorme, et là, devant sa panse il danse, ridicule, se contorsionne, s’en-
tortille, grimace, laisse aller un pet. La grenouille hoquette, suffoque, étouffe, éclate enfin de rire. Les eaux 
débordent de sa gueule, les arbres reverdissent et la terre s’abreuve. Il était temps. A l’horizon, le désert déjà 
mobilisait ses bataillons de sable. 
 S’il faut en croire cette histoire, face aux périls qui nous attendent le salut ne viendra pas, d’en haut 
mais au contraire du plus bas, du plus négligé, du moins estimable, du plus immoral peut-être, bref du plus 
profond de nous-mêmes. Cela voudrait t-il dire aussi que les plus vulgaires de nos farces auraient plus à nous 
dire, pour notre salut, que les discours intelligents ? 
        Noël Lepère 

Contes 

J’ai lié ma botte 
Nous l’avons transmise à un moine qui avait raté le feu des 
crayons et qui a pu retranscrire la chanson  

Au bois voisin, il y a des violettes 
De l’aubépine et de l’églantier 
 
Refrain  

J’ai lié ma botte avec un brin de paille 

J’ai lié ma botte avec un brin d’osier 

 

J’y vais le soir, pour y faire la cueillette 
En gros sabots et en tablier 
Refrain  
J’en avais tant que j’ai rempli ma hotte 
Pour les porter, j’ai du les lier 
Refrain  
En revenant, j’ai rencontré un prince 
Avec mes fleurs, je l’ai salué 
Refrain  

M’a demandé de venir à la ville 
Pour habiter dans un grand palais 
Refrain  

Mais je préfère la maison de mon père 
Le joli bois et ses églantiers 
Refrain  
N’attendez pas d’être prêts de mourir 

Merci de ne pas étendre vos ombres sur la pelouse 



Le Gang vous informe, vous divertit 

et vous dit au revoir !! 

ET MERCI POUR  

TOUTE VOS  

CONTRIBUTIONS 

Le 29 octobre 2010 date clé !!! 
Quatrième et dernier épisode où l’on voit qu’on commence à apercevoir quelque chose. 

Pour que notre futur plan national d’action ne reste pas lettre morte et que les moyens suivent nous avons toujours à l’esprit 
d’impliquer l’ensemble des partie prenantes* dans le projet d’assises. 
 

tous les français doivent s’y retrouver 

Ce ne sont pas les assises du monde associatif, ce sont les assises nationales, tous les français doivent s’y retrouver. Après 
discussions avec nos contacts dans les ministères nous avons mis sur pied le comité national d’orientation des assises (CNOA). 
Il a réuni toutes les parties prenantes à partir de juin 2008. Les réunions, environ une tous les trois mois ce sont bien passées, 
même de mieux en mieux passées. Convoquées par le CFEEDD après concertation avec les ministères elles ont eu lieu au minis-
tère de la Jeunesse, puis à l’Ecologie, puis à l’Agriculture, puis a l’Agence de l’eau Seine Normandie, puis à Lyonnaise des 
eaux, puis à la Poste. 
 

Préfet de région représentant Jean-Louis Borloo, 

Rapidement nous nous sommes dirigés vers la création d’un document cadre pour la création d’un Espace National de 
Concertation (ENC). C’est Gaëlle Le Bloas animatrice de la plateforme PACA qui, pleine de l’expérience régionale, nous a ai-
dée à faire le travail. Un texte est passé dans tous les circuits possibles et imaginables. Il a été moult fois modifié et amendé mais 
nous y sommes arrivé, ce texte se trouve sur le site des assises de l’EEDD. C’est ainsi que devant plus de 900 personnes, Préfet 
de région représentant Jean-Louis Borloo, chargé de mission de Martin Hirsch haut commissaire aux solidarités, Président de la 
région au nom de l’Associations  des Régions de France (ARF), le Maire de Caen, La présidente de l’Association pour le pro-
motion et le développement des pays…27 signataires au total. 
 

Nous travaillons dans la qualité 

Avec tout ça ce que l’on commence à apercevoir c’est que sur le fond de ce dialogue entre les parties prenantes quelque 
chose de solide s’organise. Nous avons maintenant cet ENC et lors de sa dernière réunion le 18 juin il y avait 34 personnes au-
tour de la table dont 7 représentants de ministères. Ces réunions sont coorganisées et coanimées par le commissariat général au 
développement durable CGDD et  le CFEEDD. Nous travaillons ensemble, nous ne travaillons certes pas très vite vue l’urgence 
écologique, mais nous travaillons bien, l’écoute est là, nous travaillons dans la qualité et nous commençons à sérieusement mo-
biliser. 
 

un pas significatif vers la stratégie nationale pour le développement de l’EEDD 

 

Mais plus important et plus mobilisateur d’espoir, dans les territoires des Espaces Territoriaux de Concertation (ETC) se créent 
et nous sommes en dialogues avec eux. Le 29 octobre nous serons à notre place au  Conseil Economique Social et Environne-
mental (CESE) a 300 (on espère ça dépend de chacun d’entre nous) pour faire un pas significatif vers la stratégie nationale pour 
le développement de l’EEDD dont la France a besoin de se doter, pour le plus grand bien de tous face à la crise écologique et 
sociale. Aucune énergie n’est négligeable dans cet immense chantier. La votre nous est précieuse, voir indispensable. 
 

RG 
 
* Les partie prenantes sont au nombre de 6, il y a l’Etat (Ecologie, Agriculture, JetS, EN, Culture, Affaires étrangères, ADEME, 
Agences de l’eau), les collectivités (AMF (association des maires de France), ADF, ARF, Association des élus de montagne, 
grandes villes, moyennes villes, communautés urbaines, asso des maires ruraux, écomaires, asso des villes éducatrices…), les 
associations (elles sont organisés au sein du CFEEDD), les syndicats (pas seulement enseignants, les représentants des salariés 
doivent pouvoir s’impliquer), les entreprises (5 ou 6 viennent aux travaux), les ERC (parce que nous voulons assurer le contact 
territoire-national) à tout cela  a jouter évidement UNESCO et quelques autres organismes indispensables à l’harmonie générale. 
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En exclusivité: des infos sur 2032 
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Mise en bouche pour le participant intergalactique rencontre école et saturne 2032 

Suite à la diffusion de l’info interplanétaire de ces futures rencontres qui auront lieu sur saturne (lieu encore 

indéterminé car choix en fonction des potentiels sur site), le thème de celles-ci sera : Energie et trou noir. 

Voici quelques unes des pistes d’ateliers d’immersion qui ont d’ores et déjà été proposés : 

Découverte extra-sensoriel des anneaux de Saturne 

Ma bite et mon couteau dans les anneaux 

La gravité, c’est dépassé 

L’approche cosmopédagogique Saturne-Jupiter 

Fuck Newton, escalade sur un météorite 

 

Les financeurs potentiels : 

Planèt’saturne 

La communauté interplanétaire de Saturne, Jupiter et Uranus 

Le ministère du système solaire 

Le fond intersidéral de la voie lactée 

 

Avec une conférence exceptionnelle de R2D2 et C3P6 

En Gay Skt Dark Vador 

 

Et en exclusivité, Spock, Chubaca et compagnie avec un hommage à Laïka et Neil Armstrong. 

 

 Votre coordinateur général des rencontres 2032 

  URTAN, futurologue 

Selon votre schéma cognitif, les images ci-contre seront 

perçues différemment au travers d’une acuité plus impor-

tante de votre cerveau droit ou de votre cerveau gauche 

(pour certains, cela peut s’avérer encore plus com-

plexe… ou moins…) 

 

Répondez à la question « Qui est le plus grand ? » à voix 

haute et allez voir la réponse pour savoir quelle partie de 

votre cerveau agit. 

Qui est le plus grand ? 

Réponse :   

     Cerveau droit : C’est Dudu 

     Cerveau gauche : en tout cas, c’est pas Juliette ! 
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Et les enfants ... 

 

 

Que font les enfants quand leurs parents sont à 100 %  sur les rencontres ? 

De la musique avec 

Pierrick ... 

Chloé 

Cynthia 

Alexandre 

Carlos 

Régis 

Nathan 

Maria 

Eloïse 

Ulysse 
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 (expert de la commission européenne chargé du contrôle de la valeur scientifique des évènements franco-européen des 

rencontres bisannuelles des babes du réseau ecole et nature) 

 

Mes chers compatriotes bien le bonjour 

Hier je (nous) n’ai pu vous communiquer mon (notre) analyse sur la journée passée pour des raisons totalement légiti-

mes. 

Nous (je) étions invités par le conseil des sages du réseau ecole et nature qui se réunissait en plénière pendant que les 

babes s’égayaient dans les bois avec du crottin dans les oreilles ou faisaient de l’écosieste interactive dans les huttes à 

tiques. Et dont je me propose de vous retransmettre les éléments principaux du débat. 

Le travail fut sérieux, l’ambiance électrique et le propos grabataire. Il faut dire que l’âge moyen des sages est de 86 ans, 

ce qui ajoute au sérieux du conseil, et même si quelques débats furent un peu perturbés parce que les sonotones étaient 

un peu brouillés par les relais téléphoniques, et qu’il a fallu d’urgence appeler le médecin pour un petit problème hum 

…, de piles, globalement, tout s’est bien passé. 

Tous les sujets furent traités : de la constitution d’un réseau de musiciens antillais européens au rétroplanning des 50 

prochaines rencontres, en passant par la Lorraine avec mes sabots. 

Toutefois, le point d’ordre du jour principal était le choix du lieu d’organisation des prochaines rencontres. 

Comme d’habitude, il fut rappeler que c’était au doyen de trancher en cas de litige et les  débats furent ouverts. 

Le président du conseil rappelât les 6 derniers lieux choisis pour ces merveilleuses rencontres ecole et nature : 

 2005 : Pierrefontaine les Varans. Motif : les serveuses sont jolies et le cadre est sympa. Et il y a un terrain de 

 foot pour les jeunes. 

 2006 : Pierrefontaine les Varans. Motif : il y a une piscine chauffée et le solaire envoie du pâté. Et il y a un 

 terrain de foot pour les jeunes. 

 2007 : Pierrefontaine les Varans. Motif : on y mange bio et il y a un terrain de foot pour les jeunes. 

 2008 : Pierrefontaine les Varans. Motif : il y a un joli village de hutte très typique pour la région. Et il y a un 

 terrain de foot pour les jeunes. 

 2009 : Pierrefontaine les Varans. Motif : le conseil des sages se fait offrir une caisse de vin jaune par sage et le 

 doyen deux caisses et ce n’est pas négligeable. Et il y a un terrain de foot pour les jeunes. 

 2010 : Pierrefontaine les Varans. Motif : les rencontres étaient européennes et la Suisse est à côté, les suisses 

 pourront venir en vélo. Et il y a un terrain de foot pour les jeunes. 

 

Le débat s’est ensuite engagé pour décider du prochain lieu en 2011. La Martinique et la Corse furent évoquées avec 

beaucoup d’entrain par les très sages mais sans emporter une adhésion massive. 

L’un d’entre eux, nous (je) tairons le nom par souci de confidentialité, a proposé Pierrefontaine les Varans, en raison 

de, nous (je) citons : « son climat tempéré pour de vieilles fripouilles comme nous, et en plus ils ont refait le terrain de 

foot pour les jeunes » ! 

 

L’assemblée fut un peu étonnée par cette proposition quelque peu hasardeuse. 

Mais c’est le doyen (94 ans) qui a tranché : 

« Je trouve que c’est une excellente idée. En plus, on n’y est jamais allé !!! » 

 

En direct du confessionnal et pour la commission européenne 

De plus en plus à l’aise 

Le Docteur K 

La chronique du docteur K 



Le coin des artistes !!! 
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Comment on trinque aux                    

rencontres 2010 du REN ? 

Coup d’international  

«  L ’ E F F E T  »  G I N S E N G  

Et la 
capacité 
de déceler 
la beauté, 

 
qu’est-ce 
qu’elle 
serait 
sinon 

simplement 
l’humanité ? 

 

LG 
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1 h 47 jeudi matin… ça fait au moins 21 h 38 qu’il n’est plus tombé une goutte de pluie ! La musique bat 

son plein, mélange de chorégraphies, de sons, de corps en mouvements, de regards, de sourires, … d’odeurs 

de fauves, aussi, il faut bien le dire … 

 

Quel brassage de cultures ! Culture de l’échange, culture de la convivialité, envie d’être ensemble, de bouger 

ensemble, peu importe le temps qui passe … 

 

Voilà comment je résumerais mes premières rencontres avec vous, et sus (oui, oui, ça s’écrit comme ça) aux 

nuits trop courtes, à la tendance « chien mouillé » avec laquelle je cohabite dans le fond de ma tente depuis 

trois jours et surtout à la pénurie de bière au bar ce soir (arrrgggghhhh…) 

 

Alors merci pour toutes ces RencontreS, et qu’il s’en vive encore plein d’autres ! 

 

ACdB (alias Anne-Catherine de Belgique) 
 

PS : oui, je sais, la Martinique est (encore) un département français ; oui, la Belgique existe toujours ; non, 

tous les Belges ne parlent pas avec un accent « alleyyy, un’ fois ! » et non, je ne suis pas la fille cachée du 

(encore) Roi des (encore) Belges ! et d’ailleurs, Vive le Roi ! parfois, un Roi sans pouvoir vaut toujours 

mieux qu’un président, hein … 

• tchin tchin 

• santé, bonheur et longue vie au tracteur 

• à la nôtre, à notre santé, à nous 

• à nos escaliers, à nos chevaux, à nos femmes et à tous ceux qui les montent 

• à la tête, au cul, surtout au cul et pourvu que ça glisse 

• amis pour toujours 

• aller on se défache 

• Abajo, arriba, al centro y pa’ dentro 

• à ces belles journées vécues ensemble 

• Je bis à nore : je bois sans eau à notre santé …. 

• Gracias a la vida que me hada do canto, que me hada del mundo, y mi propio 

canto y el canto de ustedes que es lo mismo canto (Violetta Parra, Chili) 
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LES YEUX DANS LES YEUX 

 

Heureux sont les privilégiés qui ont pu assister cet après-midi à la confrontation spirituelle de Nathan (digne 

fils naturaliste d’Hervé et Marianne), seul au monde face au criquet vivant qu’il avait décidé de manger. 

Espérons qu’un photographe de passage ait fixé cet instant magique de réflexion d’un enfant face au dur choix 

de la vie ou la mort !... 

La nuit des sens remue. 

Les couloirs de la perception se dilatent, offrant à chaque pas, chaque battement cellulaire, de nouvelles voies à 

explorer dans lesquelles se fondrent. 

 

Les formes s’animalisent. 

 

J’ai la mousse qui grimpe par mes pieds. Je me végétalise. 

 

Le mot… et… l’idée. 

L’idée… et… le mouvement. 

Le mouvement… et… sa perception. 

 

Evanescences sylvestres. 

Les pierres parlent…Ajoutent aux chants des oiseaux, des couleurs qui transpirent. 

 

Aux temps présents, je suis co-fondu. 

En co-fondation des beautés papillonaires. 

 

A l’état de nature… Nu dans la forêt. Le soleil, sa chaleur en colonne vertébrale… Mon vit, ma pilosité libérée 

de leurs tissus synthétiques. Je goûte pareil à l’enfant qui vient de naître, en silence, un appel de mon corps. 

Libération des artifices sociétaux, culturo-sociétaux. 

Fraîcheur… : ma peau toute entière goûte aux parfums de la nature. 

Légèreté… : seul, point de regard sur mon intimité et ma parure. 

Je sens l’instinct en puissance, vouloir… Vouloir éclairer l’intellect de son expérience primitive. 

Nu. Les sources aériennes me caresse. 

L’herbe humide pénètre mes pores. 

Mes reins me tiennent droit. Fière d’être… humain. 

 

Hors des sentiers battus. L’esprit rabattu… dans sa boite de fou. Je suis l’instinct. Celui qui traque le moindre 

élément. Tout est là, à portée de sens et… méta-sens. 

Je suis la pierre camouflée par la mousse et… je la caresse. 

L’écorce déchirée de l’arbre. Je suis sa courbure. 

Le champignon aux cernes jaunes-brunes qui suintent et… je le sens, le renifle. 

Aux aguets ! Les pas d’un bipède se font échos. Je me reconnais en lui. Je veux m’en défaire. Métamor-

phose… ! Je deviens l’animal sur un territoire à découvrir. Jeune, j’ouvre mes perceptions… Silence ! Je choisi 

un tapi plus silencieux. Discret. Une souche devient promontoire d’observation. 

Anim’homme. Animal-enfant enfanté par l’expérience. Produit d’une délivrance. 

Observance… je me dé-couvre enlacé de patience : 

Celle du cœur qui palpite sans caresses et carences. 

Celle des muscles dynamiques et des ruses pacifiques. 

C’est ça oui ! c’est ça… je ressens une certaine… qui-é-tude. 

 

Une route de cailloux blancs apparaît… retour vers la maison. Puis…, un bruit. Un homme. Métamorphose ! 

Je me cache et attend son passage. 

En un bond, il est mort. En un bond, il est mort. En un bond… il est mort. 

 

J’aimerai être le silence et fondre à travers chaque enveloppe. La traverser. En être… animé et… sentir chacun 

de ses gestes. Manger ses restes. Devenir… intra-terrestre. 

 

Jérémy 


